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1. INTRODUCTION 

1.1 CONTEXTE 

La Têt est un fleuve côtier à caractère torrentiel des Pyrénées-Orientales qui prend sa 
source dans le massif du Carlit et se jette en Méditerranée après avoir parcouru 120 
km. Son cours a été fortement aménagé avec la construction du barrage de Vinça en 
1978 pour réguler la ressource en eau et écrêter les crues, mais également avec la 
présence de 24 ouvrages transversaux comprenant des seuils de stabilisation du profil 
et/ou servant ¨ alimenter des prises dôeau et des passages ¨ gu® pouvant pr®senter 
des d®nivel®s allant de 1 ¨ 5 m entre lôamont et lôaval. La Têt est également perturbé 
par des prises dôeau et le retour de canaux dôirrigation. 

En parallèle, entre 1978 et 2003, environ 1,1 million de m3 de sédiments ont été 
extraits de son lit mineur et dont un tiers a été utilisé pour la construction de la RN 116. 
Le trac® de cette derni¯re est dôailleurs implant® dans le lit moyen de la T°t en rive 
droite contraignant fortement sa mobilité. 

Lôensemble de ces pressions sur le cours dôeau a engendré de profonds et nombreux 
dysfonctionnements hydromorphologiques principalement caractérisés par une incision 
du lit ayant fait complètement disparaître le matelas alluvial dans certains secteurs. 

Dans ces derniers, la rivi¯re sô®coule directement sur un substratum argilo-marneux du 
Plioc¯ne dans lequel lôincision se poursuit. Les cons®quences potentielles et d®j¨ 
observées de cette incision sont les suivantes : 

- Risques de déstabilisation des ouvrages et des réseaux, mais également de 
déconnexion des prises dôeau ; 

- Perturbation ou interruption des échanges nappe-rivière par abaissement du 
niveau de la nappe ; 

- Homog®n®isation des faci¯s dô®coulement et perte de la diversit® des habitats ; 
- Alt®ration de la qualit® de lôeau et diminution de la capacit® auto-épuratrice du 

cours dôeau du fait de la disparition du matelas alluvial ; 
- Dépérissement de la ripisylve. 

Le style morphologique de la T°t est ainsi pass® progressivement dôun lit à méandres à 
un lit chenalisé rectiligne. Néanmoins, il est important de souligner que plusieurs 
affluents tels que la Rigarda, le Boulès, le Castellnou et la Comelade continuent à 
fournir des matériaux malgré des capacités de charriage réduites. 

Aujourdôhui, malgr® lôinterdiction dôextraire des mat®riaux directement dans le lit 
mineur, un retour ¨ lô®quilibre sans projet de restauration semble difficile, car contraint 
par les facteurs suivants : 

- Lôeffet ®cr°teur du barrage de Vin­a qui atténue les crues (dès 175 m3.s-1) 
susceptibles de déplacer les matériaux et de faire évoluer la morphologie du lit ; 

- La diminution des apports solides induite par la réduction des processus érosifs 
sur les versants (aménagements de la restauration des terrains en montagne, 
politique de reboisement, évolution du climat, etc.) ; 

- La pr®sence dôouvrages transversaux qui ralentissent lô®coulement et se 
matérialisent par une r®hausse du fond du lit ¨ lôamont et par un abaissement 
progressif du fond du lit en aval de lôouvrage. Cette succession dôouvrages 
dessine un profil en long sous la forme de « marches dôescalier » ; 
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- La pr®sence dôouvrages longitudinaux tels que des digues qui contraignent la 
rivière et réduisent sa mobilité latérale. Ces ouvrages déconnectent la rivière 
des zones de fourniture en matériaux et limitent donc sa recharge en 
sédiments ; 

- La végétalisation des bancs qui se figent dans le temps et deviennent 
difficilement mobilisables y compris pour des crues morphogènes. Leur 
entretien ne repose que sur lôenjeu hydraulique et n®glige le rôle de la 
végétation dans le fonctionnement hydromorphologique de la rivière ; 

- La nature du fond du lit qui pour certains tronçons correspond au substratum 
argilo-marneux dont la rugosité est relativement faible et ne permet pas de 
capter les sédiments en transit et donc de reconstituer un matelas alluvial. 

1.2 OBJECTIFS 

Dans ce contexte le Syndicat Mixte Têt Bassin Versant (SMTBV) a missionné le 
bureau dô®tude Setec Hydratec pour mettre en place la restauration 
hydromorphologique de la partie aval de la Têt entre le barrage de Vinça et Perpignan. 
Lô®tude se d®compose selon les 5 missions suivantes (tranche ferme) : 

- Mission 1 : État initial et diagnostic hydro-sédimentaire ; 
- Mission 2 : £tudes pr®liminaires ¨ lôAVP visant ¨ définir des scénarios 
dôam®nagement ; 

- Mission 3 : £tude dôavant-projet (AVP) ; 
- Mission 4 : Étude de projet (PRO) sur un site pilote ; 
- Mission 5 : R®alisation dôun inventaire faune-flore et des habitats écologiques. 
- 2 tranches optionnelles : 

o Procédures réglementaires 
o Prédiagnostic des stocks sédimentaires amont 

En parallèle des études techniques, une mission de concertation est menée afin de 
faciliter lôacceptation des am®nagements envisag®s en informant et en int®grant toutes 
les parties prenantes durant la réalisation du projet. 

Le présent rapport concerne la mission 3 qui a pour objectif de définir les 
am®nagements du sc®nario retenu, dôestimer les impacts du projet et de statuer sur la 
faisabilit® du projet sur lôinondabilit® du secteur et la disponibilit® des mat®riaux. 

Le rapport est structuré de la manière suivante : 

- Rappels des principaux enseignements des missions 1 et 2 ; 
- Présentation des aménagements et de leur int®gration ¨ lôexistant, ainsi que le 

type et la quantité de matériaux nécessaires pour mener à bien le projet de 
restauration ; 

- Analyse des impacts du projet sur lôhydraulique, la morphologie, lô®cologie et le 
foncier ; 

- Présentation des coûts et du planning prévisionnel du projet. 
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2. RAPPELS DES MISSIONS PRECEDENTES ï 
DIAGNOSTIC ET PRINCIPES DE CONSTRUCTION DES 
SCENARIOS 

2.1 LES PERIMETRES DôETUDE 

Comme préconisé dans le cahier des clauses techniques particulières, la réflexion est 
menée à différentes échelles spatiales. Ces dernières correspondent à un 
emboitement de quatre périmètres dô®tude allant ¨ lô®chelle de la Têt aval (du barrage 
de Vin­a ¨ lôembouchure ¨ Canet-en-Roussillon) pour le diagnostic (mission 1) jusquô¨ 
lô®chelle dôun lin®aire de 2 km en amont de Perpignan pour la définition des 
aménagements (mission 4) (Figure 2-1). 

Ces lin®aires dô®tudes ont ®t® imagin®s au lancement du march®. Toutefois au regard 
du contexte et de lôavancement dans lô®tude (contraintes, pr®cision des 
aménagements, etc.), ces périmètres peuvent être remis en question afin de rester en 
cohérence avec les objectifs de la mission. 

Toute modification du p®rim¯tre dôam®nagement (mission 3 AVP et mission 4 PRO) 
nécessite une validation ou tout au moins une discussion avec en particulier le 
SMTBV, lôAgence Fran­aise pour la Biodiversit® (AFB) et lôAgence de lôEau pour 
®changer sur les aspects techniques (retour dôexp®rience, doctrine, etc.) et financiers. 

Dans le cadre de la mission 3 et du présent rapport, le linéaire étudié est compris entre 
le seuil de Saint-Féliu-dôAmont et le pont de lôautoroute A9, soit environ 10 km. Ce 
tronçon a été choisi, car il a été identifié dans la mission 1 comme celui présentant les 
altérations morphologiques les plus importantes avec des écoulements directement 
dans le substratum. De plus, le seuil de Saint-Féliu-dôAmont, à proximité de la base 
ULM de Corneilla-la-Rivière, constitue un point dur qui entraine une rupture du 
fonctionnement morphologique du cours dôeau entre lôamont et lôaval. Ainsi, 
lôam®nagement du cours dôeau ¨ lôaval de ce seuil ne devrait pas impacter 
significativement le tron­on ¨ lôamont. 

 

Figure 2-1. Schéma représentant l'imbrication des différents périmètres de l'étude et 
des missions associées. 
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2.2 MISSION 1 : DIAGNOSTIC 

La mission 1 avait comme principaux objectifs (i) dôanalyser les fonctionnements 
hydraulique et morphologique actuels de la T°t, (ii) dôidentifier les d®sordres, et (iii) 
dôidentifier les interventions humaines. Le p®rim¯tre dô®tude a d®marr® en aval du 
barrage de Vinça jusquô¨ lôembouchure pour avoir une vision globale du diagnostic. 

Le diagnostic a mis en évidence que la réponse hydrologique de la Têt est fortement 
conditionn®e par la pr®sence du barrage de Vin­a. Entre lôamont et lôaval du barrage, 
le d®bit est r®duit dôenviron 80%. Lô®cr°tement est n®anmoins limit® par la capacit® du 
barrage. Plusieurs évènements historiques se sont produits, mais les plus marquants 
dôentre eux restent (i) celui dôoctobre 1940 qui a enregistr® la plus forte crue connue 
prise comme référence pour les PPRi avec un débit de pointe à Perpignan de 
3600 m3.s-1 et (ii) celui de la tempête Gloria en janvier 2020 correspondant à une crue 
de p®riode de retour dôoccurrence cinquantennale (1280 m3.s-1 au pont Joffre à 
Perpignan). 

Lôanalyse hydraulique conduite dans le cadre de cette mission comportait une 
synthèse bibliographique ainsi quôune mod®lisation de lô®tat actuel. Lôexploitation de 
cette dernière pour une crue cinquantennale et la crue de 1940 a permis de (i) 
caract®riser lô®coulement (ii) dôidentifier les secteurs de d®bordements (iii) dôidentifier 
les effets de stockage des remblais routiers et (iv) dôestimer les vitesses dans les lits 
mineur et majeur. Ces mod®lisations ont ®galement permis de montrer lôabsence de 
surverses sur la RN 116 en rive droite pour les deux crues simulées. 

Lôanalyse morphologique a repos® sur les ®l®ments existants dans la litt®rature ainsi 
que sur des diagnostics de terrain. Ces derniers ont permis de lister les principaux 
dysfonctionnements suivants : 

- Réduction de la fréquence des débits morphogènes ; 
- Réduction de la bande active et de la sinuosité ; 
- Incision verticale et un écoulement banalisé sur le substrat ; 
- Disparition du matelas alluvial et homog®n®isation des faci¯s dô®coulement ; 
- Drainage de la nappe alluviale dôaccompagnement ; 
- D®stabilisation dôouvrages dôart ; 
- D®litement de seuils de prises dôeau (pour le canal du Vernet et Pia) ; 
- Érosion des protections de berge ; 
- Progression de lô®rosion r®gressive ; 
- Risque de pollution ; 
- Réinjection de sédiments en zone déficitaire. 

Lôanalyse du profil en long et lôestimation des bilans s®dimentaires ont conduit ¨ diviser 
le linéaire en secteurs plus ou moins problématiques. Il en ressort que le secteur à 
lôamont du pont dôIlle-sur-Têt est globalement stable et que le secteur en aval du pont 
de lôautoroute A9 est en meilleur ®quilibre malgr® une incision li®e aux travaux 
dôentretien de Perpignan. ê lôinverse, le secteur compris entre le pont dôIlle-sur-Têt et le 
pont de lôA9 pr®sente un d®ficit s®dimentaire important, avec une incision en escalier 
calée sur les seuils et une disparition du matelas alluvial. Enfin, lôanalyse 
morphologique a permis de d®finir les principes dôam®nagements suivants : 

- La reconstitution du matelas alluvial ; 
- Une pente th®orique dô®quilibre avoisinant 0,35 % ; 
- Une bande active large oscillant entre 80 et 150 m ; 
- La présence de bancs alluviaux et de bras secondaires ; 
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- La r®ouverture des stocks alluviaux d®connect®s susceptibles dô°tre ®rod®s 
pour alimenter le cours dôeau en mat®riaux. 

2.3 MISSION 2 : SCENARIO RETENU 

2.3.1 Les scénarios envisagés 

Dôapr¯s le diagnostic et les hypoth¯ses de dimensionnement des am®nagements 
réalisés en mission 1, les 3 scénarios suivants ont été proposés avec différents 
niveaux dôambition. 

- Scénario 1 : le plus ambitieux, maximisant la sinuosit® et dont lôemprise est 
conditionnée par la réalisation technique; 

- Scénario 2 : le moins ambitieux, cherchant ¨ minimiser lôemprise et ¨ conserver 
la sinuosité et le chemin hydraulique actuel ; 

- Scénario 3 : sc®nario interm®diaire avec une sinuosit® adapt®e ¨ lôemprise 
maximale identifiée en mission 1. 

Ces sc®narios ont ®t® compar®s par lôinterm®diaire dôune analyse multicrit¯res pour 
faire ressortir les avantages et les inconvénients de chaque proposition et pour les 
comparer par un système de notation. Il en est ressorti que lôensemble des sc®narios 
permettaient de r®pondre aux objectifs de lô®tude sans aggraver le risque inondation, 
mais que lôespace dans le sc®nario 1 permet dôajuster plus facilement les techniques 
de génie végétal pour protéger la berge de la RN 116. En  ce qui concerne le coût, les 
scénarios sont du même ordre de grandeur pour les postes de dépenses les plus 
importants (déplacement matériaux, seuils et protection de berges). La part du volume 
de remblai repr®sente environ 95% de lôestimation financi¯re pour les trois sc®narios et 
le scénario1 est celui qui présente le volume de remblai le plus important. 

2.3.2 Choix du scénario 

Sur la base des conclusions issues de lôanalyse multicrit¯res pr®sent®e en COPIL 
(08/07/2021), le scénario 1 a été retenu (Figure 2-2), puis validé par le comité 
syndical le 26/11/2021. Des inqui®tudes avaient n®anmoins ®t® relev®es ¨ lô®poque sur 
lôemprise fonci¯re de lôam®nagement. 

Afin de lever ces inquiétudes, notamment auprès des élus de la rive gauche de la Têt, 
le SMTBV a mené des réunions de sensibilisation / communication, ce qui a permis de 
montrer quô¨ ce stade de la mission des adaptations ®taient encore possibles et que le 
choix portait plus sur lôambition du projet que sur lôemprise. Ce scénario se caractérise 
par : 

- Une pente dô®quilibre th®orique à 0,35% ; 

- Une augmentation de la sinuosit® permettant dôallonger le chemin hydraulique 
de 530 m et de réduire la pente. Le tracé a également été optimisé pour 
prendre en compte les contraintes locales (affleurement du substratum, enjeux 
écologiques, etc.) ; 

- Un manteau alluvial dôune ®paisseur de 80 cm ; 

- La mise en place de lits étagés sur 3 niveaux (lit dô®tiage, lit mineur et lit 
moyen) dont les cotes altimétriques correspondent ¨ lôemprise de diff®rents 
débits caractéristiques ; 
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- Un point dôinflexion de 3 m au droit du seuil du Soler 3 ; 

- Pr®sence dôun seuil avec une hauteur de chute de 1,5 m au droit de lôA9 ¨ 
lôextr°me aval du lin®aire AVP. 



 

SMTBV Etude pour la restauration hydromorphologique du lit de la Têt aval ƅ setec hydratec p.13/128 

 016-44321ƅRapport de mission 3 ƅdécembre 2023 ï v.6 

 

Figure 2-2. Comparaison des profils en long de lô®tat actuel et du scénario 1.
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3. DEFINITION DES AMENAGEMENTS AU STADE AVANT-
PROJET (AVP) 

3.1 METHODOLOGIE 

La mission 2, a permis de définir les grands principes des aménagements et de retenir, 
après présentation en COPIL et en comité syndical, le scénario le plus ambitieux avec 
un matelas alluvial de 80 cm, une pente dô®quilibre de 0,35% et une augmentation de 
la sinuosité à 1,06. 

Dans le cadre de la mission 3 et donc du présent rapport, les impacts potentiels des 
aménagements ont été ®valu®s pour sôassurer de la faisabilit® du projet. Le premier 
volet qui nous a semblé °tre le plus important pour la r®alisation du projet est lôaspect 
hydraulique. En effet, étant en zone PPRi ces travaux de renaturation ne doivent pas 
augmenter lôal®a inondation. 

La méthodologie employée a donc consisté ¨ ®valuer lôimpact hydraulique des 
aménagements par modélisation numérique. Lorsque les r®sultats sôav®raient non 
acceptables au regard du risque inondation, des adaptations des aménagements ont 
®t® r®alis®es jusquô¨ obtenir un r®sultat dont lôimpact hydraulique est consid®r® comme 
acceptable. 

Cette démarche itérative a consisté à réaliser les étapes suivantes : 

- Modification du mod¯le afin dôint®grer les am®nagements et simulations en 
crue ; 

- Analyse de lôimpact (ligne dôeau, hydrogrammes, zone inondable) par 
comparaison avec lô®tat actuel ; 

- Ajustement des aménagements par différents leviers (Tableau 1) jusquô¨ 
atteindre une simulation dont les résultats sont jugés satisfaisants. 

Le logigramme suivant illustre la d®marche it®rative mise en îuvre dans le cadre de 
cette mission. 

 

Figure 3-1. Schéma conceptuel décrivant le processus itératif employé pour optimiser 
les aménagements dans le cadre de la modélisation hydraulique. 

Les leviers envisageables pour limiter les impacts sont repris dans le tableau ci-après : 
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Tableau 1. Leviers utilisés pour r®duire lôimpact hydraulique. 

Leviers Actions Avantages Inconvénients 

Élargissement 
de la section 
hydraulique 

Élargissement 
majoritairement 
en rive gauche 
pour retrouver la 
section 
hydraulique 
proche de la 
section actuelle 

Réduction des 
débordements 
en lit majeur 

Contrainte 
foncière 

Volume de 
déblais 

Activation de 
chenaux 
secondaires 
existants 

Activation en 
amont du seuil 
du Soler 3 

Retour vers un 
état 
morphologique 
naturel 

Activation de 
zones 
dôexpansion de 
crue 

Contrainte 
foncière 

Mise en place 
dôouvrage de 
calage du profil 
en long 

Création de 
rampes en 
enrochements 
(PAG de St 
F®liu dôAvall, 
Soler 2, Baho et 
¨ lôA9) 

Abaissement de 
la cote du seuil 
du Soler 3 

Conservation de 
la pente 
dô®quilibre ¨ 
0,35% entre les 
ouvrages de 
calage du profil 
en long 
existants et les 
ouvrages de 
fond 

 

Réduction des 
volumes de 
remblais 

Limite de la 
réhausse de la 
ligne dôeau et 
des 
débordements 

Réduction du 
seuil aval en 
reconnexion 
avec le cours 
actuel 

Vigilance sur la 
localisation du 
substrat qui ne 
doit pas être 
impacté (ou 
peu) par 
lôam®nagement 

Une fois lôensemble des leviers test®s, une visite sur site et lôanalyse de la topographie 
post-Gloria ont permis de déterminer la localisation du toit du substratum et de 
sôassurer de sa compatibilit® avec les am®nagements pr®vus. 

Les sections suivantes reprennent les grandes étapes de la démarche itérative 
employée pour définir précisément les aménagements. 



 

SMTBV Etude pour la restauration hydromorphologique du lit de la Têt aval ƅ setec hydratec p.16/128 

 016-44321ƅRapport de mission 3 ƅdécembre 2023 ï v.6 

3.1.1 Étape 1 : Modification du modèle pour intégrer les aménagements. 

Le scénario 1 défini initialement a été intégré dans le modèle numérique de la Têt afin 
de d®finir lôimpact des aménagements, les mesures correctives et les adaptations 
envisageables face aux enjeux. Ainsi le scénario modélisé ne comprenait pas de 
variantes. 

Lôint®gration du sc®nario a consist® ¨ modifier le profil en long et les profils en travers 
dans le domaine 1D (lit mineur). À ce stade la sinuosit® du lit dô®tiage nôa pas ®t® 
représentée, car elle nôest pas visible pour les crues mod®lis®es qui sont sup®rieures ¨ 
la crue quinquennale. 

La comparaison avec lô®tat actuel mod®lis® dans le cadre de la mission 1 (profils en 
travers issus du PPRi et du MNT RGE Alti 2019) permettra alors de d®finir lôimpact des 
aménagements pour des débits allant de 530 m³.s-1 (Q5) à la crue de référence type 
1940 (3500 m³.s-1). 

3.1.2 Étape 2 : Comparaison entre lô®tat actuel et le scénario 1. 

La comparaison entre lô®tat actuel mod®lis® durant la mission 1 et le sc®nario 1 d®fini 
dans la mission 2 a conduit aux observations suivantes : 

- Dès la crue quinquennale, une augmentation de la zone inondée est observée 
entre le passage à gué de Saint-Féliu-dôAvall et le seuil du Soler 3 (liée à la 
rehausse du fond) ; 

- Cette surinondation, permet de mettre en évidence lôactivation de chenaux 
dô®coulement secondaires en rive gauche (identifiés dans lôanalyse de 
lôhydrodynamisme du cours dôeau dans la phase de diagnostic) 

Pour la crue cinquantennale et la crue de référence, lôélévation du fond sur le profil en 
long entraine : 

- Une augmentation des emprises inondées en rive gauche et en rive droite ; 

- Des surverses sur la RN 116 en rive droite ; 

- Augmentation des débits débordés, cette généralisation des débordements 
conduit ¨ une ligne dôeau (dans le lit mineur) relativement comparable ¨ celle 
de lô®tat initial, ¨ lôexception du secteur au droit du pont de Baho (rehausse de 
+2.6m). 

La modélisation du scénario 1 comme défini dans le cadre de la mission 2 (sans 
les variantes, Sc1V0) conduit à des impacts qui ne sont pas acceptables au 
regard du risque inondation pour les personnes et les biens. Il est donc 
nécessaire de poursuivre la réflexion pour proposer des adaptations sur les 
aménagements afin de réduire les impacts. 

À noter : lô®tat initial correspond ¨ un ®tat d®grad® (tr¯s forte incision de la T°t), non 
repr®sentatif de lô®tat naturel de la rivière. Cette incision a contribué à augmenter 
fortement la capacité hydraulique du lit mineur et donc à réduire lôinondabilit®. 
Toutefois il correspond ¨ lô®tat pris en compte dans le cadre du PPRi de la T°t 
Moyenne. 
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3.1.3 Étape 3 : Optimisation du sc®nario 1 pour limiter lôimpact hydraulique 

a) Les leviers utilisés 

Le projet de restauration tel quôil a ®t® d®fini par le sc®nario 1 doit °tre optimis® pour 
ma´triser les d®bordements et diminuer lô®talement des eaux. Pour cela, les leviers 
présentés au Tableau 1 ont été mis en place. 

 

- Élargissement de la section hydraulique : en rive droite prioritairement, mais 
lôespace est rapidement bloqu® par la RN 116, ainsi il se r®alise majoritairement 
en rive gauche ce qui présente un impact sur le foncier ; 

- Activation dôanciens chenaux dô®coulement existant en rive gauche et 
notamment en amont du seuil du Soler ; cet aménagement se rapproche du 
fonctionnement naturel du cours dôeau, lors des fortes crues, toutefois il 
demande une maitrise foncière plus importante ; 

- Mise en place dôouvrages de calage du profil en long (rampes en 
enrochement) intermédiaires sur le profil en long pour limiter la rehausse du 
fond. La pente entre chaque ouvrage doit rester proche de la pente dô®quilibre. 
Cet aménagement permet de réduire le volume, mais il faut rester vigilant quant 
à la proximité du substratum. En effet, le profil en long doit être suffisamment 
au-dessus du toit du substratum afin de ne pas le déstabiliser avec 
lôam®nagement; 

- Ouvrages de protection rapprochée : aménagements en lit majeur 
permettant de prot®ger les secteurs ¨ enjeux. Ce type dôam®nagement est ¨ 
envisager en dernier recours, car il présente des contraintes de mise en îuvre 
(dossiers règlementaires avec analyse AMC/ ACB), mais également de gestion, 
de responsabilit® et dôentretien sur le long terme. 

b) Les tests réalisés 

Plusieurs aménagements ont été testés afin de réduire au mieux les impacts. Il a 
®galement ®t® recherch® une optimisation pour limiter lôimpact sur le foncier 
(notamment sur les zones agricoles à forts enjeux).  

Ainsi lôactivation de chenal dô®coulement nôa pas ®t® retenue. En outre, après 
lôavoir test®e, le gain hydraulique était relativement faible au regard des 
emprises foncières concernées (Sc1V1). 

Lôabaissement du fond du lit, par la cr®ation dôouvrage de calage du profil en long au 
niveau notamment du passage à gué de Saint-Féliu-dôAmont et de Baho, présente un 
r®el gain sur le risque inondation jusquô¨ la crue de 1000 m³.s-1 (Q50). Pour cette crue, 
on observe : 

- Une légère augmentation des débordements en amont du passage à gué de 
Saint-Féliu-dôAvall en état projet (lié à la présence du seuil) ; 

- Une réduction importante des débordements en rive gauche au droit du seuil du 
Soler 3. Les écoulements empruntent les anciens chenaux ; 

- Pas de débordements en aval. 
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Si la situation modélisée pour un débit de 1000 m3.s-1 parait satisfaisante au regard 
des impacts sur les enjeux, pour la crue de référence de type 1940, on observe une 
aggravation du risque inondation avec notamment : 

- Une augmentation de lôemprise inond®e (avec des faibles hauteurs dôeau) sur 
des secteurs habités de Pézilla-la-Rivière ; 

- Des surverses de la RN 116 en plusieurs points. 

Lôimpact pour la crue de r®f®rence issue du PPRi nôest donc pas acceptable. Afin 
de continuer lôoptimisation des am®nagements, une analyse comparative des 
capacit®s (du lit mineur, des axes dô®coulementsé) et des d®bits surversants a permis 
de mettre en évidence 3 secteurs où le projet de restauration ainsi défini conduit 
toujours à une réduction de la capacité du lit de la Têt et par conséquent à augmenter 
les d®bordements par rapport ¨ lô®tat initial : 

- Entre Saint-Féliu-dôAmont et le seuil du Soler 3 (secteur 1) ; 

- Entre le seuil du Soler 2 et le seuil du Soler 1 (secteur 2) ; 

- En amont du pont de lôA9 (secteur 3). 

 

Figure 3-2. Cartographie des impacts sur les hauteurs dôeau pour la crue de r®f®rence 
entre lô®tat projet avant optimisation et lôétat actuel. 

c) Ajustements retenus pour définir les aménagements 

Côest donc une combinaison entre lôabaissement du fond du lit, lô®largissement de la 
section hydraulique et lôajustement des profils en travers sur les secteurs hydrauliques 
contraints qui a permis de r®pondre ¨ lôobjectif de non-aggravation du risque inondation 
sur les enjeux. 

Une première combinaison a été testée et a conduit à une amélioration des impacts. 
Le sc®nario ainsi d®fini a ®t® revu afin dô°tre optimis® avec : 

- Une visite sur site de lôensemble du lin®aire afin de confronter lôam®nagement ¨ 
la réalité de terrain ; 

- Une analyse de la profondeur du substratum (couplage terrain, topographie 
post-Gloria et photo-interprétation), ce qui a conduit à une légère modification 
du m®andrage du lit dô®tiage, mais également un ajustement du profil en long 
(ajustement de la hauteur des ouvrages de calage du profil en long) ; 

- Les enjeux écologiques pour épargner la ripisylve lorsque cela est possible, 
mais en gardant en mémoire que la ripisylve en place actuellement dépérit avec 
des sujets arborés dans le lit mineur / moyen de la Têt alors que naturellement 
elle devrait pr®senter une plus grande vari®t® dôessences. 
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3.2 DESCRIPTION DETAILLEE DES AMENAGEMENTS 

3.2.1 En longitudinal 

a) Reconstitution du matelas alluvial 

Le guide de Restauration hydromorphologique des cours dôeau pr®conise a minima 
une ®paisseur moyenne de 50 cm quelle que soit la taille du cours dôeau pour 
permettre un rétablissement de certaines fonctions écologiques notamment pour les 
habitats, la faune benthique et lôenracinement de nombreuses esp¯ces rivulaires. 
N®anmoins, il nous semble primordial de disposer dôune marge au-delà de ce minimum 
requis pour sôassurer de stopper la tendance ¨ lôincision. 

En effet, dans le cas de la Têt, il est considéré que la respiration du lit produit des 
mouvements sur 60 cm à 1,20 m. Dôautre part, un tri granulom®trique de la couche de 
surface du lit se produira durant les premières années après les travaux et pourra 
conduire ¨ un armurage caract®ris® par lôabsence de s®diments plus fins dans la 
couche de surface. Ce départ de matériaux se traduira par un amincissement du 
matelas alluvial pouvant atteindre 30% selon la granulométrie des matériaux de 
remblais. Il a donc ®t® d®cid® de reconstituer un matelas alluvial dôenviron 80 cm. 

Pour cela, lôincision dans le substratum sera au préalable remblayée avec du tout-
venant et des sédiments fins compactés (argiles, limons). Cette couche de remblai 
sera ensuite recouverte par une épaisseur de graves, dôune granulom®trie plus 
importante que celle du matelas alluvial, et insérée dans une matrice limono-argileuse 
sur 20 à 30 cm pour renforcer le compactage de la couche de remblai et assurer la 
protection de cette dernière en reproduisant un pavage de surface.   

Pour finir une couche de 80 cm dô®paisseur, avec une gamme granulom®trique proche 
de la partie amont de référence, constituera le matelas alluvial. La granulométrie et la 
caractérisation des matériaux employés seront présentées dans la section 3.3.3. 

Le matelas alluvial ne présentera pas une granulométrie homogène sur son profil en 
travers. En effet, il sera nécessaire de mettre en place un classement granulométrique 
selon la sinuosit® du cours dôeau. Ainsi sur un secteur rectiligne, la granulométrie 
diminuera du centre vers les bords. Dans le cas dôun m®andre, la r®partition 
granulom®trie sôorganise diff®remment en fonction des vitesses. Ainsi ¨ lôextrados o½ 
les lignes de courant sont plus fortes, la granulom®trie sera plus grossi¯re quô¨ 
lôintrados dôun m®andre o½ les vitesses sont plus faibles (Figure 3-3). Sur les secteurs 
où un bras secondaire peut être mis en place, la granulométrie présentera une 
variation spatiale de lôamont vers lôaval en plus de la variation transversale (Figure 3-4). 
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Figure 3-3. Répartition granulométrique dans le cas d'un méandre. 

 

Figure 3-4. Répartition granulométrique dans une configuration présentant un bras 
secondaire. 

b) Retour ¨ une pente dô®quilibre 

La pente dô®quilibre th®orique a ®t® d®finie à 0,35% en fonction de la capacité de 
transport et du type de matériaux présents. Cependant, les contraintes 
topographiques, la pr®sence du substratum et lôoptimisation des sections afin de ne 
pas aggraver le risque inondation ont conduit à la mise en place de 2 tronçons de 
pente différente (Figure 3-5) : 

- Un tronçon amont (entre le seuil de Saint-Féliu-dôAmont et le seuil du Soler 3 
amont) avec une pente l®g¯rement plus forte que la pente dô®quilibre 
théorique de 0,38% ; 

- Un tronçon aval (entre le seuil du Soler 3 amont et lôA9) avec une pente de 
0,35% ®quivalente ¨ la pente dô®quilibre th®orique. 
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Des ouvrages de calage du profil en long ont ®galement ®t® dispos®s ¨ lôemplacement 
des seuils actuels pour permettre la continuité piscicole et le transit des matériaux. Le 
descriptif de ces ouvrages sera apporté dans les sections suivantes. 

Figure 3-5. Localisation des tronçons de pente différente. 

c) Augmentation de la sinuosité 

La sinuosit® du lit dô®tiage a ®t® d®finie en fonction des contraintes locales telles que (i) 
la présence dôaffleurements du substratum (ii) les zones dô®rosion et les ouvrages de 
protection de la RN116 en rive droite, et (iii) les zones identifiées comme polluées sur 
la berge rive gauche (gravière / déchèterie). 

Ainsi, le tracé projet de la Têt a été décalé vers la rive gauche et les méandres ont été 
accentués afin de correspondre au méandrage amont des secteurs présentant un bon 
fonctionnement hydromorphologique (Figure 3-6). 

Lôaugmentation de la sinuosit® a permis dôallonger le chemin hydraulique de 530 m et 
de réduire la pente. La valeur du coefficient de sinuosité (SI) projet sera de 1,06 afin de 
se rapprocher de la sinuosit® du tron­on de r®f®rence ¨ lôamont (SI = 1,05). 
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Figure 3-6. Comparaison de la sinuosité actuelle (1,01) à la sinuosité projet (1,06). 

d) Alternance de faciès 

Le faciès constitue le milieu physique de la rivière qui est étroitement lié à la biologie et 
¨ la dynamique du cours dôeau. Les processus régissant les fonctions entre transfert, 
érosion et dépôt de sédiment engendrent une alternance de formes constituant le lit 
des cours dôeau.  Ainsi une diversit® de faci¯s permet de pr®senter une diversit® 
dôhabitats induisant une diversit® dôesp¯ces pour la faune ou la flore. 

En observant les secteurs amont présentant un bon fonctionnement morphologique, on 
note, contrairement au secteur incisé, une diversité de faciès avec une alternance 
régulière (tous les 200 m environ). La restauration morphologique comprend donc la 
mise en place dôune alternance de faci¯s en se basant sur le secteur amont (Figure 
3-7). Lôalternance propos®e sur le secteur de lôAVP reprend pour principe le maintien 
de la pente dô®quilibre entre deux ouvrages de calage de fond. Elle tient compte 
également des possibilités altitudinales localement. En effet, dans les zones où les 
affleurements du toit du Pliocène sont trop proches par rapport au manteau alluvial 
recréé, il sera privilégié des faciès moins dynamiques et où les forces tractrices seront 
moindres. Ils seront également adaptés aux contraintes des ouvrages de calage en 
aval, où dans ces secteurs, dans le but de récupérer la chute aval un faciès de type 
rapide sera privilégié avec une granulométrie plus grossière. 

 

Figure 3-7. Alternance des faciès morphologiques qui seront mis en place lors de la 
réalisation des aménagements. 
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Les faci¯s dô®coulement de la T°t sont r®partis en quatre cat®gories selon la 
classification de Bravard (Malavoi et Souchon, 2002) (fonction de la profondeur 
dô®coulement, de la proximit® du toit plioc¯ne, de la pente dô®quilibre et de la vitesse 
dô®coulement). Ainsi les faci¯s ¨ mettre en place alternent entre : 

- Plat lentique : faciès caractérisé par des écoulements lents (< 30 cm.s-1) et 
des profondeurs généralement faibles (< 60 cm). Ce type de faciès se 
retrouve généralement en amont dôun obstacle (naturel ou anthropique) ou 
dôun faci¯s de type radier ou rapide ; 

- Plat courant : faciès caractérisé par une pente douce et des vitesses de 
courant modérées (> 30 cm.s-1). La granulométrie en présence est plus 
graveleuse que le plat lentique. La ligne dôeau est marqu®e par la pr®sence de 
vaguelettes plus ou moins formées en relation avec les caractéristiques des 
sédiments constituant le fond du lit ; 

- Radier : faciès caractérisé par une rupture locale de la pente et une 
contraction du lit dô®tiage. Les ®coulements sont plus rapides et plus 
turbulents en raison de la pr®sence dôaffleurements du substratum. La 
présence de gros blocs émergents est parfois notable ; 

- Rapide : faciès caractérisé par une pente très forte et une forte turbulence 
mat®rialis®e par de lô®cume blanche. Ces faciès sont souvent localisés en 
aval dôouvrages transversaux ou de zones contraintes lithologiquement. 

 
Plat lentique 
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Plat courant 

 
Radier 
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Rapide 

 
Alternance : plat courant (1), chute (2), radier (3), plat lentique (4) 

Figure 3-8 : Les faci¯s dô®coulement recherch®s pour les travaux de restauration. 

La localisation de lôensemble des faci¯s le long du lin®aire AVP est pr®sent®e en 
Annexe 1. 

1 

2 

3 
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Afin dôobtenir ces faci¯s dô®coulement, la pente dô®quilibre a ®t® l®g¯rement et 
localement modifi®e afin dô®tablir le r®gime dô®coulement adapt® au faci¯s dans le lit 
dô®tiage (Figure 3-9). Ainsi, elle a été augmentée pour obtenir des rapides et a été 
revue à la baisse pour constituer des plats lentiques ou des plats courants (la pente 
moyenne sur le lin®aire reste celle de lôobjectif du tron­on). 

Une attention particulière a également été portée sur la profondeur du substratum. En 
effet, quand cela était possible et nécessaire, des ajustements localisés ont permis 
dôaugmenter lôespace entre le substratum et le fond du lit dô®tiage projet. 

Pour synth®tiser, la cr®ation dôune alternance de faci¯s va permettre de réduire sur 
certains tronçons les volumes de remblai, mais également de remonter localement la 
cote du fond du lit lorsque le toit du substratum est trop proche et limiterait lô®paisseur 
du matelas alluvial. Lôalternance de faci¯s permettra ®galement de diversifier les 
habitats et donc les espèces présentes. 
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Figure 3-9. Ajustement de la pente entre les faciès morphologiques dans le secteur en aval de lôancien seuil de Baho. 
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e) Conservation, restauration et am®nagement dôouvrages 

Les aménagements envisagés dans le cadre du projet de restauration peuvent être 
séparés en trois groupes : (i) les ouvrages ¨ conserver en lô®tat (ii) les ouvrages ¨ 
restaurer, et (iii) les ouvrages à créer. Dans le détail, les ouvrages sont les suivants : 

- Un ouvrage ¨ conserver en lô®tat : le seuil de Saint-Féliu-dôAmont / base ULM 
de Corneilla-la-Rivière sur lequel vient sôappuyer lôextr®mit® amont du lin®aire 
AVP ; 

- Un ouvrage à restaurer : lôancien seuil de Baho qui sôest effondr® ¨ la suite des 
crues de novembre 2013 et 2015 ; 

- Les ouvrages à créer : ils sont nombreux et peuvent être différenciés selon leur 
fonctionnalité. On distingue ainsi les ouvrages de calage du profil en long et les 
ouvrages de fond. 

Les ouvrages de calage du profil en long sont des rampes en enrochement permettant 
dôadapter le profil en long ¨ lôemplacement des seuils actuels afin de ne pas aggraver 
lôinondabilit® par la cr®ation dôune rupture de pente. Ils doivent permettre de protéger le 
lit contre lôincision sans toutefois bloquer les matériaux arrivant de lôamont. Ces 
ouvrages seront au nombre de cinq et seront positionnés dôamont vers lôaval : 

- Au droit du passage à gué de Saint-Féliu-dôAvall avec un d®nivel® de 0,5 m; 

- Au droit du seuil du Soler 3 avec un dénivelé de 1,90 m ; 

- Au droit du seuil du Soler 2 avec un dénivelé de 0,40 m ; 

- Au droit de lôancien seuil de Baho avec un dénivelé de 1 m ; 

- En amont du pont de lôA9 avec un d®nivel® de 1,20 m. 

Leurs dimensions sont les suivantes : 

 

Enfin, lôouvrage au droit du seuil du Soler 3 est celui qui pr®sente le d®nivel® le plus 
important pour limiter lôimpact hydraulique. Ainsi, lôouvrage se diff®rencie par sa 
longueur (64 m) et n®cessite la mise en place dôune passe ¨ poissons. Selon 
lôobservatoire des co¾ts Agence de lôeau RMC, le coût dôune passe à poissons oscille 
entre 20 000 et 80 000 ú HT le mètre de chute. Lôouvrage de calage du profil en long 
prévu au Soler 3 présente une hauteur de chute de 1 m et devrait donc avoir un coût 
compris entre ces montants. La phase suivante, devra cependant permettre dôaffiner 
son coût en adaptant sa conception aux deux espèces cibles de la Têt que sont 
lôAnguille et lôAlose.  ê noter que lôouvrage en amont de lôA9 est le seul ¨ ne reposer 
sur aucun seuil existant et sera donc à concevoir entièrement dans le cadre de la 
mission 4 (PRO).À titre dôexemple, une coupe de lôouvrage de calage qui sera 
positionn® ¨ lôemplacement du seuil du Soler 2 est présentée en Figure 3-10. La crête 
de lôouvrage est cal®e au fil dôeau et pr®sente une pente sup®rieure ¨ la pente 
dô®quilibre dôenviron 3%. Lôouvrage comportera un sabot et son édification pourra se 
faire en partie avec les enrochements des seuils existants auxquels ils viendront se 

Nom Dénivelé 

(m)

Longueur 

(m)

Largeur 

(m)

Pente 

(%)

Epaisseur 

d'enrochement (m)

OCPL Saint-Féliu-d'Avall 0.5 17 232 3 1

OCPL Soler 3 1.9 64 174 3 1

OCPL Soler 2 0.4 13 156 3 1

OCPL Baho 1 34 148 3 1

OCPL amont A9 1.2 40 146 3 1
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substituer. À noter que ces ouvrages devront permettre la continuité piscicole et être 
transparent au transit des sédiments pour être compatible avec les objectifs du projet. 

Cette structure sera réalisée sur toute la largeur du lit mineur. Le dénivelé est adapté 
avec une pente permettant la mise en place dôune alternance de faci¯s allant du plat 
courant au rapide. Cette configuration est donc également propice pour assurer la 
continuité piscicole, mais également la continuité du transit sédimentaire. En première 
approche, et afin dôassurer la p®rennit® de lôouvrage tout en laissant la possibilit® de 
réutiliser les enrochements des seuils en place actuellement (qui sont en lieu et place 
des ouvrages de calage de profil en long), ces ouvrages sont constitués en 
enrochements. Pour faciliter lôestimation des co¾ts ¨ ce stade de lô®tude, tous les 
ouvrages présentent les mêmes dimensions (¨ lôexception du dénivelé). Le 
dimensionnement devra être précisé en fonction des contraintes locales au stade PRO.
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Figure 3-10. Exemple dôune vue en coupe de lôouvrage de calage du profil en long localisé au droit du seuil du Soler 2.
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Les ouvrages de fond sont constitués de pieux en bois régulièrement espacés et 
dispos®s sous le matelas alluvial afin de prot®ger le substratum de lôincision. Ces pieux 
sont plantés verticalement dans le substratum et sont reliés entre eux par un tressage 
ou des rondins de bois pour assurer le maintien de la couche de remblai sus-jacente 
destin®e ¨ combler lôincision du chenal dô®tiage. Cette couche de remblai pourra °tre 
composée de tout-venant ainsi que de matériaux fins. Les ouvrages de fond sont 
particulièrement importants dans les secteurs les plus critiques o½ le profil en long nôa 
pas pu être remonté pour ne pas aggraver le risque inondation. 

Sur une coupe en travers, ces ouvrages sont localis®s au droit du lit dô®tiage et du lit 
mineur, sur les secteurs proches du substratum, soit sur une largeur moyenne de 
lôordre de 60 m (Figure 3-11). Leur mise en place ne devient plus nécessaire dès lors 
que lô®paisseur de la couche de remblai devient sup®rieure ¨ 1,5 m. 

 

Figure 3-11. Vue en coupe détaillant les éléments composant un ouvrage de fond. 

Les ouvrages de fond sôintercalent avec les ouvrages de calage de profil en long et 
sont positionnés en amont et/ou en aval des alternances de faciès, notamment des 
rapides o½ les forces tractrices sont plus fortes et susceptibles dôentrainer une nouvelle 
incision. Au total, la mise en place de 31 ouvrages de fond a été identifiée. Leur 
localisation sur le profil en long est présentée en Figure 3-12 et leur profondeur 
dôimplantation sera pr®cis®e au stade PRO en fonction de la position du toit du 
substratum. 
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Figure 3-12. Localisation des 5 ouvrages de calage du profil en long et des 31 ouvrages de fond le long du linéaire AVP. 
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3.2.2 En transversal 

Sur une vue en travers, les aménagements prendront la forme de lits étagés (lit 
dô®tiage, lit mineur et lit moyen). Leurs dimensions a ®t® d®termin®es sur la base des 
sections hydrauliques nécessaire pour faire passer le débit moyen annuel (QMNA5) 
pour le lit dô®tiage, le d®bit de premier d®bordement (Q5 à Perpignan, 530 m3.s-1) pour 
le lit mineur et le débit de plein bord (entre 680 et 830 m3.s-1) pour le lit moyen (Figure 
3-13). 

Lôam®nagement de risbermes permettra de maintenir la sinuosit® du lit dô®tiage, mais 
®galement dôassurer une protection suppl®mentaire en pied de talus de la RN 116. 
Ainsi, les profils en travers ont été optimisés par un élargissement en rive gauche, avec 
la cr®ation dôune ou deux risbermes quand la section hydraulique le permet, afin de 
contenir un d®bit comparable ¨ lô®tat initial, dans le lit mineur de la T°t. La section 
hydraulique recherch®e est de 500 mĮ sur lôamont et de 600 ¨ 650 mĮ sur le secteur 
aval. 

Cet élargissement généralisé de la bande active favorisera le renouvellement des 
milieux aquatiques et terrestres et permettra de se rapprocher de lôespace de bon 
fonctionnement n®cessaire ¨ la T°t. Si la r®currence des crues nôest pas suffisante, un 
programme dôentretien de la v®g®tation devra °tre envisag® pour ®viter que la 
végétation fixe les berges et que le cours dôeau se r®tracte de nouveau. 

Les secteurs élargis sont, de façon généralisée, entre le passage à gué de Saint-Féliu-
dôAvall et le Seuil du Soler 3, et, de façon ponctuelle, entre le seuil du Soler 3 et 
l'ancien seuil de Baho, pour limiter lôimpact sur les parcelles agricoles à enjeux forts. 
Sur les secteurs contraints, en amont de lôA9, les profils en travers ont ®t® retravaill®s 
afin dôaugmenter la capacit® du lit de la T°t gr©ce ¨ une optimisation des lits ®tag®s. 

Les pentes de berges ont été définies afin dôassurer une capacit® hydraulique et afin 
dôavoir une stabilit® naturelle (3H/2V) pour assurer lôam®nagement dôune ripisylve 
classique étagée du lit mineur au lit moyen. Pour cela, lô®tat am®nag® th®orique pr®voit 
des pentes nulles sur chacun des lits pr®d®finis (lit dô®tiage, lit mineur et lit moyen) afin 
de laisser le cours dôeau sôexprimer apr¯s les travaux et favoriser la mise en place de 
milieux de transition. 

Les profils en travers ont été initialement définis sur la base de la section hydraulique 
nécessaire afin de ne pas aggraver le risque inondation pour la crue de référence (crue 
de type 1940). Leur reprofilage a conduit ¨ (i) combler le fond du lit dô®tiage par des 
remblais jusquôau niveau de la cote du profil en long projet (ii) ®largir les sections sur 
chaque rive (iii) mettre en place des lits étagés et des risbermes, et (iv) intégrer la 
sinuosit® du lit. La figure suivante illustre le reprofilage dôun profil en travers avec la 
topographie post-Gloria (2021). 

Un cahier de profil en travers sur lôensemble du lin®aire de lôAVP est disponible en 
Annexe 2. 

Ce reprofilage sch®matique n®cessitera dô°tre retravaill® au stade PRO afin de donner 
un aspect plus naturel ¨ lôam®nagement. 
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Figure 3-13. Superposition du profil en travers n°95 et des aménagements envisagés avec la mise en place des lits étagés sur une vue en 
travers. La topographie utilisée est celle acquise après le passage de la crue de la tempête Gloria. 
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Figure 3-14. Répartition des déblais (jaune) et des remblais (rouge) pour le profil en travers 95. La topographie utilisée est celle acquise avant 
le passage de la crue de la tempête Gloria. 
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Compte tenu de la proximité de la RN116 et des éventuelles évolutions 
morphologiques, des ouvrages de protection de berge en génie végétale seront 
déployés en rive droite. Ces dernières sont utilisées pour stabiliser les berges et les 
prot®ger de lô®rosion tout en recr®ant une diversit® dôessences indig¯nes adapt®es aux 
bords des cours dôeau. Cependant, lô®rosion des berges est un ph®nom¯ne naturel 
contribuant au transit sédimentaire indispensable au bon fonctionnement des cours 
dôeau. Leur stabilisation ne doit sôeffectuer que lorsquôil y a un enjeu tr¯s fort ¨ 
d®fendre et pour des niveaux dôeau correspondant ¨ une crue de p®riode de retour 
définie. Ainsi, pour stabiliser les berges et protéger la RN 116, il a été défini la mise en 
place de 2 techniques en fonction du besoin de protection : 

- Sur les secteurs les plus contraints, il a été envisagé de mettre en place des 
caissons v®g®talis®s sur un lin®aire total cumul® de lôordre de 3 km (Figure 
3-15). Cette technique n®cessite lôutilisation de bois, en tant quôarmature de 
soutien, et de plantes, qui permettent la stabilisation durable des talus. 
Lôam®nagement des caissons en bois a ®t® d®termin® sur une hauteur de 2 
m. Sur la partie sup®rieure, moins soumise aux forces dô®rosion 
lôam®nagement comprend un talutage en pente douce avec la mise en place 
dôune protection en toile de coco et un ensemencement. 

 

Figure 3-15. (a) Schéma détaillant la structure composant un caisson végétalisé et (b 
et c) des photographies illustrant la mise en place de ces caissons sur différents cours 
dôeau. 

- Sur les secteurs intermédiaires (linéaire de 800 m), qui nécessitent une légère 
protection de berge, lôutilisation de techniques v®g®tales plus classiques telle 
que le fascinage sera envisagé (Figure 3-16). Cette dernière est une 
technique de protection de pied de berge réalisée par la mise en place de 
branches vivantes de saules (fascine), en alternance avec des matériaux 
terreux compactés, entre deux rangées de pieux battus mécaniquement. 
Lôam®nagement de la berge comprend un talutage en pente douce avec la 
mise en place dôune protection en toile de coco et un ensemencement. 
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Figure 3-16. Photographies et sch®ma illustrant la mise en îuvre de fascines de 
saules sur les berges d'un cours d'eau. 

Pour synthétiser, le reprofilage du profil en travers de la Têt conduit donc : 

- Au comblement du fond du lit dô®tiage par des remblais, jusquôau niveau de la 
cote du profil en long d®fini en fonction de la pente dô®quilibre th®orique ; 

- À lô®largissement des profils en travers en rive droite et en rive gauche ; 

- À lôam®nagement de lits étagés ; 

- À la prise en compte de la sinuosit® projet du lit dô®tiage. 

Lôemprise des am®nagements est comprise sur une largeur variant entre 200 et 250 m 
sur le secteur en amont du seuil du Soler 3 (amont / prise dôeau du canal de Vernet et 
Pia) et pourra atteindre localement 280 m en cas dôam®nagement dôune risberme. Sur 
le secteur aval, plus contraint, lôemprise est comprise entre 150 et 200 m de large. 

Les figures suivantes présentent une vue en plan des aménagements permettant de 
visualiser la localisation et lôemprise des am®nagements. 
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Figure 3-17. Vue en plan des aménagements AVP dans le secteur du passage à gué de Saint-Féliu-dôAvall. 
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Figure 3-18. Vue en plan des aménagements AVP dans le secteur du seuil du Soler 3. 
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Figure 3-19. Vue en plan des am®nagements AVP entre le seuil du Soler 2 et lôancien seuil de Baho. 
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Figure 3-20. Vue en plan des aménagements AVP du secteur à l'amont du seuil du pont de l'autoroute A9. 
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3.2.3 Reconnexion ¨ lôexistant et am®nagements externes 

a) Rétablissement des confluences 

Les confluences impact®es par le projet sont, dôamont vers lôaval : 

- Le Clot dôen Godall en rive gauche ; 

- La Berne en rive gauche ; 

- Le Rec de Castelnou en rive droite ; 

- Le Rec de Manadell en rive gauche ; 

- Le Còrrec de la Bola en rive gauche. 

Avec la mise en place des aménagements présentés précédemment, les affluents 
confluent au droit du lit mineur de la Têt ou dôune risberme, ce qui créer un dénivelé 
plus ou moins important au droit de la confluence. 

Sur Le Clot de Godall, le dénivelé atteint 30 cm et est récupérable en aménageant une 
pente douce ¨ lôaide dôun l®ger remblaiement. 

Sur la Berne, le dénivelé entre le fond du lit de lôaffluent et la risberme ¨ lô®tat projet 
atteint 1 m. Afin de ne pas aggraver le risque inondation, il est prévu de réaliser une 
ouverture dans la risberme pour permettre une reconnexion progressive de la Berne au 
lit de la Têt. De plus, un chenal dô®tiage sera trac® dans le lit mineur de la T°t pour 
permettre une reconnexion au lit dô®tiage de la T°t.Sur le Rec de Castelnou, il existe 
déjà un ouvrage avec 2 chutes. À lô®tat projet, la chute est accentu®e par 
lôabaissement du fond au droit de la confluence sur une hauteur de 1,2 m. Cet 
abaissement conduit donc ¨ un risque de d®stabilisation de lôouvrage existant. Ainsi il 
est n®cessaire de conforter lôouvrage existant et dôassurer la r®gulation de la chute 
sans utiliser lôespace dans le lit moyen / mineur de la T°t. Un am®nagement en pente 
douce afin de rétablir la connexion des profils en long semble donc peu réaliste. 
Lôam®nagement envisag® ¨ ce stade de la mission comprend donc la r®alisation dôun 
ouvrage en enrochement sur la largeur du Castelnou. 
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Figure 3-21. Photographie des chutes sur Le Castellnou. 

Sur le Rec de Manadell, le dénivelé entre le fond du lit du Rec et la risberme projet est 
de 90 cm. Afin de ne pas aggraver le risque inondation, il est prévu un abaissement du 
fond du lit sur environ 20 m vers lôamont et sur la largeur de lôaffluent afin que le fil 
dôeau se connecte progressivement ¨ la risberme de la T°t.  

Enfin, sur Le Còrrec de la Bola, le fil dôeau projet est 25 cm plus haut que le fil dôeau au 
droit de la confluence. La risberme rive gauche est quant à elle 1 m plus haute que le 
fil dôeau de l'affluent. La risberme sera donc légèrement aménagée afin de ne pas 
bloquer les ®coulements vers le lit dô®tiage de la T°t.  

b) Infrastructures routières 

Les infrastructures routières impactées par le projet sont les suivantes : 

- Le passage à gué de Saint-Féliu-dôAvall ; 
- Le pont du Soler ; 
- Le pont de Baho ; 
- Le pont de lôautoroute A9. 

Le passage à gué de Saint-Féliu-dôAvall est remblay® sur une hauteur de lôordre de 
1,70 m (cote du fond du lit projet® ¨ 68,4 m NGF) rendant la route hors dôusage. Une 
estimation approximative de la r®alisation dôun ouvrage dôart sur lôensemble de 
lôemprise projet devra °tre consid®r®e. 

Un comblement des piles du pont du Soler sur une hauteur de lôordre de 1,2 m (cote du 
fond du lit projeté à 53,5 m NGF) sera réalisé sans impact pour son usage. 
N®anmoins, ce remblaiement est susceptible dôentrainer une augmentation des 
épaisseurs sur la semelle. Cette augmentation aurait pour conséquences des 
descentes de charges susceptibles de d®stabiliser lôouvrage, une augmentation de la 
ligne dôeau et des risques de chocs dus ¨ des emb©cles. Pour ces raisons, une 
mission complémentaire analysant la structure et la stabilité du pont est préconisée. 
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Les piles du pont de Baho seront également comblées, mais sur une hauteur presque 
trois fois plus grande que pour le pont du Soler 3 de lôordre de 3,30 m. À lôinstar du 
pont du Soler 3, une étude de la structure et de la stabilité est fortement 
recommandée. 

Le raccordement de lôam®nagement au pont de lôA9 se fera lat®ralement et 
longitudinalement de façon progressive sur une centaine de mètres en amont du pont 
afin de ne pas impacter lôouvrage. La confluence avec le foss® b®ton qui longe lôA9 en 
rive droite ne sera également pas impactée. La hauteur de chute entre le projet et 
lôexistant est de 1,2 m entrainant localement une augmentation de la pente ¨ 1,2 %. 
Afin de récupérer progressivement la pente aval sans augmenter significativement les 
vitesses dô®coulement, un ouvrage de raccordement longitudinal est privilégié. Un 
ouvrage de décharge en rive droite pourra également être proposé en phase PRO pour 
r®duire la vitesse du courant en r®partissant lô®coulement. 

c) Prise en considération des usages existants 

Les principaux usages existants qui sont impactés par le projet sont : 

- Les prises dôeau des canaux dôirrigation de Bouzigues et de Vernet et Pia ; 

- Les canaux dôirrigation de Bouzigues, du Vernet et Pia et des Quatre Cazals ; 

- Les retours des canaux dôirrigation existants ; 

- Les stations de pompage ; 

- Les chemins existants ; 

- Les réseaux humides et secs ; 

- La déchèterie et la gravière. 

Lôestimation financi¯re comprend donc : 

- Lôam®nagement (en d®blai) des canaux dôirrigation afin de r®tablir leur gabarit 
hydraulique, ainsi que le d®placement des prises dôeau existantes au plus 
proche de lô®tat actuel. Lôam®nagement décidé au stade PRO permettra de 
d®finir pr®cis®ment la cote altim®trique de la prise dôeau ainsi que la n®cessit® 
®ventuelle de lôam®nagement dôun chenal dôamener entre le lit dô®tiage et la 
prise dôeau ; 

- Comme pour les confluences, les retours de canaux dôirrigation arrivent 
généralement au-dessus de la cote de lôam®nagement de la risberme, il sera 
donc nécessaire de prévoir un dénivelé en pente douce si la hauteur de chute 
est faible ou un aménagement en techniques plus lourdes si le dénivelé est 
important ou si lôespace disponible est r®duit. 

- Le long de la Têt, de nombreux chemins ont été identifiés, il sera nécessaire 
dôen recenser lôusage, afin de sôassurer de la n®cessit® de les r®tablir. À ce 
stade, il a été estimé un peu plus de 3 km de chemin à rétablir. 

- Des réseaux ont été identifiés notamment lorsque le projet se situe à proximité 
dôune station dô®puration ou dôune station de pompage. Ainsi une premi¯re 
enveloppe financière sur les réseaux a été estimée. Toutefois il sera nécessaire 
dôaffiner ces ®l®ments au stade PRO en pr®cisant : 

- La localisation de lôensemble des r®seaux ¨ lôaide des DT/DICT ; 

- Lôusage, ce qui pourrait engendrer une reconstruction ¨ 
lôidentique, une am®lioration souhait®e ou une suppression ; 
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- Le linéaire impacté ; 

- Sôil est nécessaire de modifier les réseaux existants au-delà de 
lôam®nagement envisag® (reprise dôune canalisation afin de 
modifier la pente li®e ¨ lôaltitude du point de rejet impos® par le 
projet). 

- La proximité de la gravière et de la déchèterie laisse entrevoir la possibilité 
dôune pollution. En effet les analyses des sondages ¨ la pelle r®alis®s sur ce 
secteur, confirment la présence de polluants, de remblais tout venant et de 
plastiques. Les volumes de déblai concernés ne pourront être réutilisés sur 
place (en remblai) et devront être évacués en décharge (avec un coût plus 
important). Lôestimation financi¯re a donc ®t® r®alis®e sur la base de cette 
analyse avec les hypothèses suivantes : 

- 30% (545 000 m³) du volume de déblai ne pourra être réutilisé, il 
sera donc mis en décharge ; 

- 70% (1 350 000 m³) du volume de déblai peut être réutilisé dont 
une partie (de lôordre de 90 000 m³) correspondra à la recharge 
sédimentaire du fond du lit avec criblage ; 

- Le reste de remblai nécessaire (270 000 m³) sera complété par 
des mat®riaux dôapport. 

 

3.3 ESTIMATION DES VOLUMES ET DE LA DISPONIBILITE DES 

MATERIAUX 

3.3.1 Estimation des volumes 

Sur la base des aménagements définis en section 3.2 les volumes de déblai et de 
remblai n®cessaires ont pu °tre d®termin®s sur lôensemble du lin®aire AVP par 
comparaison avec les levés topo-bathymétriques de la Têt avant la tempête Gloria 
(combinaison des profils en travers du PPRi et du MNT avant Gloria). 

Lôanalyse des cubatures a ®t® r®alis®e avec la m®thode de Gulden sur le logiciel 
COVADIS. Les volumes obtenus sont les suivants : 

- Déblais : 1,81 millions m3 ; 
- Remblais : 1,6 millions m3. 

Les volumes calculés sont du même ordre de grandeur et présentent même un 
excédent de matériaux de 210 000 m3, soit une marge de 11 % qui pourra être utilisée 
si la nature et la qualité des matériaux ne sont pas conformes. Si le bilan des volumes 
est plut¹t ¨ lô®quilibre sur lôensemble du lin®aire AVP, la r®partition dôun secteur ¨ 
lôautre varie fortement (Tableau 2). 

Ainsi, les secteurs aux extrémités amont et aval sont fortement excédentaires sur des 
linéaires de respectivement 2,4 et 2 km. À lôinverse, les secteurs compris entre le 
passage à gué de Saint-Féliu-dôAvall et du Petit Rib®ral sont d®ficitaires en remblai, 
particulièrement pour le tronçon compris entre le pont du Soler et le Petit Ribéral pour 
lequel le besoin en matériaux supplémentaires a été évalué à 265 000 m3. Enfin, les 
secteurs compris entre Le Bosc et le pont de Baho sont globalement à lô®quilibre. 
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Si sur le plan volumique, les calculs sont favorables pour la faisabilité des travaux sur 
le linéaire PRO ; de lôancien seuil de Baho jusquôau pont de lôautoroute A9, il faudra 
pour les secteurs en amont envisagés de combler les déficits par des apports en 
matériaux extérieurs au linéaire AVP. 

De plus, lôestimation de ces volumes a ®t® r®alis®e ¨ partir de donn®es topographiques 
acquises avant la tempête Gloria qui ne correspondent donc plus ¨ lô®tat actuel. En 
effet, cette dernière a généré une crue dôoccurrence cinquantennale et a été suivie par 
une autre crue morphogène entre le 22 et 23 avril 2020. À la suite de ces crues, le 
SMTBV a missionné lôAvion Jaune pour lôacquisition de nouveaux lev®s 
topobathymétriques (couplage LIDAR / profils en travers au DGPS) et le bureau 
dô®tude Morphôeau pour lôanalyse des ®volutions morphologiques du lit. Les 
conclusions de cette mission ont mis en évidence un remaniement profond du lit de la 
Têt avec comme principales conséquences : 

- une accélération de lôincision avec un abaissement moyen de 40 cm et 
pouvant atteindre localement 2,6 m (fosse en amont de la confluence avec le 
ruisseau de la Boule) ; 

- un élargissement de la bande active de 15 m en moyenne (45%), 
particuli¯rement sur le tron­on compris entre les prises dôeau des canaux de 
Corneilla-la-Rivière et de Pézilla-la-Rivière pour lequel la largeur a doublé; 

- une perte en matériaux évaluée à 620 000 m3 entre 2018 et 2020 avec des 
atterrissements de matériaux grossiers dans la traversée de Perpignan et en 
aval ; 

- la rupture partielle de deux seuils de la DIRSO au Soler et à Millas. 

Il conviendra donc au stade PRO de mettre à jour la présente estimation des volumes, 
car les volumes de remblai présentés seront très probablement réévalués à la hausse. 

Tableau 2. Répartition des volumes de déblais/remblais sur l'ensemble du linéaire 
AVP. 

 

3.3.2 Disponibilité des matériaux 

Au vu de lôambition du programme de restauration, lôun des premiers points ¨ ®tudier 
pour sôassurer de la faisabilit® du projet est la disponibilité des matériaux sur le linéaire 
AVP.  

En effet, les premiers volumes avanc®s durant cette mission font ®tat dôun besoin en 
s®diments grossiers de lôordre de 1,6 million de m3 de matériaux pour permettre un 
retour ¨ lô®tat dô®quilibre du syst¯me. 

Secteur linéaire déblais remblais remblais - déblais

Seuil de Corneilla -base ULM / Pag 2400 672 308.39             257 490.47                    414 817.92-               

Pag / soler 3 (amont) 1500 177 792.61             348 979.12                    171 186.52               

Amont Soler 3 450 52 359.60               19 724.40                       32 635.19-                 

Aval soler 3 / grand ribéral 650 16 329.50               146 118.47                    129 788.97               

Etang du soler 500 55 271.69               36 804.64                       18 467.05-                 

Pont du soler / petit Ribéral 2400 129 599.86             393 745.56                    264 145.70               

Le Bosc / gravière 1200 135 851.11             68 011.99                       67 839.12-                 

Pont de Baho 1300 80 510.27               134 646.39                    54 136.12                 

Déchetterie / A9 1900 514 393.31             129 425.04                    384 968.27-               
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N®anmoins, la disponibilit® des mat®riaux grossiers sur lôemprise du lin®aire AVP est ¨ 
ce jour inconnue, mais peut-°tre ®valu®e ¨ partir dôune analyse g®ologique de la zone 
®tude. Lôobjectif de cette analyse est de d®terminer la localisation et lô®paisseur de la 
couche de matériaux pouvant être utilisées dans le cadre du projet pour permettre le 
remblaiement et/ou la reconstitution du matelas alluvial et ainsi définir la ou les 
m®thodes dôinvestigation nécessaires (i.e., géotechniques et géophysiques) ainsi que 
leur localisation. Avant de détailler cette analyse, les paragraphes suivants 
sôattacheront ¨ pr®senter bri¯vement le contexte g®ologique de la r®gion. 

Le bassin versant de la Têt peut-être séparé en deux domaines géologiques avec (i) à 
lôamont le domaine de socle essentiellement compos® de roches m®tamorphiques, de 
roches magmatiques et de dépôts sédimentaires et (ii) ¨ lôaval le bassin du Roussillon 
(domaine plioquaternaire) bord® par deux failles majeures (la faille dôAlb®res au sud et 
la faille de Prades au nord). Dans le bassin du Roussillon où est localisée la zone 
dô®tude, le log stratigraphique th®orique, repr®sentant la succession des d®p¹ts sur la 
verticale, contient des dépôts des périodes suivantes : le Pliocène, le Pléistocène et 
lôHoloc¯ne (Figure 3-22). 

Les dépôts du Plioc¯ne ont ®t® mis en place de fa­on synchrone de lôaval vers lôamont 
lors de la dernière remontée du niveau marin il y a 18 000 ans avec : des dépôts 
marins argileux, des dépôts marins sableux et des dépôts continentaux de type 
argilomarneux alternant avec des couches sableuses (Figure 3-23). Lô®paisseur totale 
de ces formations dans le bassin du Roussillon augmente de lôamont (Millas) vers 
lôaval (avec une ®paisseur maximale de 300 m¯tres sur la frange littorale). Des nappes 
captives sont également observables dans les différents niveaux sableux connectés. 

À lô¯re du Quaternaire (Pléistocène et Holocène), les alluvions modernes se déposent, 
sur les formations du Pliocène, dans les vallées incisées et les canyons, en créant de 
larges terrasses étagées au-dessus des cours dôeau actuels. Ces d®p¹ts r®cents 
correspondent à deux périodes différentes. La première période est le Pléistocène 
durant laquelle des terrasses étagées se sont formées après le creusement et le 
remblaiement des vallées dans les dépôts pliocènes. Ces dépôts sont principalement 
éoliens et composés de galets siliceux éolisés et de galets moins altérés représentatifs 
des terrains de lôarri¯re-pays de socle. La seconde p®riode est lôHoloc¯ne caract®ris® 
par une remontée du niveau marin (transgression) durant laquelle des dépôts marins et 
continentaux (faciès fluviatiles à lagunaires) se sont mis en place. Lô®paisseur de cette 
formation est de 5 à 15 m, au-dessus du toit du pliocène. Ainsi le substratum est entre 
5 et 15 m de profondeur. Des nappes sont également présentes dans ces formations. 
Pour les distinguer des nappes du Pliocène, elles sont nommées « nappes 
quaternaires ». 
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Figure 3-22. Extrait de la carte géologique de France à l'échelle 1/1 000 000 (source: 
BRGM). 

 

Figure 3-23. Log stratigraphique théorique du bassin du Roussillon. 
























































































































































